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L’ENTREPRISE DU MOIS

P
our la SAH (société d'ap-
plications hydrauliques)
Leduc, située à Ligné, en
Loire Atlantique, à une
trentaine de kilomètres
de Nantes, un nouveau
destin se joue. Ce fleu-
ron industriel régional,
premier employeur de la

commune, avec environ 300 salariés, ré-
partis sur 33.500 mètres carrés, est né au
milieu des champs dans un bourg limi-
trophe, Les Touches, en 1945. Depuis le
29 avril dernier, Leduc a tourné une
page de son histoire en rejoignant Aria
Finance, la maison mère de la Sahgev
qui se positionne ainsi comme « l'un des
tops 10 des leaders européens fabricants
de vérins hydrauliques », estime Pierre-
Antoine Quivogne, PDG d'Aria Fi-
nance.
Sur le site principal de Ligné, où est situé
le siège et cinq lignes de production sur
six et deux lignes de peinture, la vie suit
son cours, sans bouleversement social à
prévoir suite à cette acquisition. «Nous
sommes même en phase de recrute-
ment », souligne Pierre-Antoine Qui-
vogne, qui poursuit : « Nous avons très
vite été convaincus des complémentari-
tés entre nos deux entités. L'idée est
avant  tout d'élargir les gammes de pro-
duits, nos cœurs d'activités n'étant pas
les mêmes. » 
Aria Finance, très présente sur le marché
du machinisme agricole complète ainsi
son offre avec des vérins hydrauliques de
plus grandes dimensions fabriqués par la
SAH Leduc et destinés aux secteurs des
travaux publics, manutention, nacelles

ou chariots élévateurs. Leduc, tout
comme la Sahgev, c’est d’abord une af-
faire qui rend hommage à l’entreprena-
riat familial qui fait la force de nos voi-
sins allemand et qui fait parfois défaut
dans l’Hexagone. « Joël Leduc, succes-
seur de son père Bernard, a repris les
clefs de l'entreprise en 1976 et créé le site
de Ligné en développant le business avec
un client principal, le machiniste agri-
cole Manitou, situé à Ancenis, donc à
proximité », relate Hervé Jouannic, direc-
teur administratif et financier de la
SAHLeduc et nouveau directeur géné-
ral.

La modernisation constante de l'appareil
de production (il se dit qu'un des tout
premiers robots industriels acheté en
France le fut par Leduc) est un leitmotiv.
« Le choix a été fait de rester en France,
de ne pas délocaliser la production, mais
l'automatisation est la seule manière de
rester compétitif, la concurrence des pays
à bas coût de main d'œuvre est de plus
en plus forte », constate Pierre-Antoine
Quivogne. 
C'est donc une société saine que reprend
Aria Finance, après une période tendue
dont elle s'est relevée. La crise de 2008,
qui a causé le placement en redresse-

SAHGEV
EN RACHETANT LEDUC, LA
SAHGEV CHANGE DE DIMENSION
Le fabriquant de vérins hydrauliques dont le siège social est à Gevigney-Mercey
franchit un nouveau palier pour s’afficher comme l’un des leaders européens du
secteur. Visite guidée de cette nouvelle unité.

«Le choix a été fait de rester en France et de ne pas délocaliser la production»

Pierre-Antoine Quivogne convaincu par la complémentarité entre les deux sociétés.



VALEURS ECONOMIQUES HAUTE-SAÔNE / JUILLET-AOÛT-SEPTEMBRE 2021 / 29

En chiffres
La nouvelle entité compte
700 collaborateurs, et a un
chiffre d'affaires consolidé
de 100 M€ dès cette
année 2021. 
100 % des sites de produc-
tion sont situés en France 
800 000 vérins fabriqués
par an. 

ment judiciaire de l'entreprise
en 2010 et la suppression de
110 postes, est un  lointain
souvenir. Joël Leduc souhai-
tait que la situation soit assai-
nie avant de se lancer dans la
recherche d'un repreneur non
sans réunir ses salariés, en
2019, pour leur faire part de
cette décision. Sans connaître
les intentions du patron nan-
tais, le groupe Aria Finance,
en pleine réflexion sur une
croissance externe, contacte
Joël Leduc en décembre 2019.
S’engagent alors les discus-
sions sur le projet de cession,
discussions ralenties par la
crise sanitaire, mais qui abou-
tissent assez vite sur des straté-
gies et des enjeux communs.
Par ailleurs, Joël Leduc souhai-
tait vendre à un industriel
français de préférence, et avec
un actionnariat familial. De
son côté, La Sahgev qui a une
croissance à deux chiffres de-
puis quelques années, fait le
constat qu’une croissance in-
terne a ses limites : les planètes
semblaient alignées !
Parmi les priorités du groupe
haut-saônois, une diversifica-

tion de la clientèle et des mar-
chés, sur laquelle les parte-
naires restent relativement dis-
crets, et un développement à
l'export, déjà très engagé par la
Sahgev dont trois quarts de la
production est destinée à l'ex-
port, essentiellement vers l'Eu-
rope, une situation inversée
pour la SAH Leduc.
«Cela étant, le marché améri-
cain comprend notamment
un énorme potentiel », conclut
Pierre-Antoine Quivogne.

Des vérins hydrauliques de grandes dimensions sont fabriqués par l’entreprise Leduc.

La société nouvellement acquise entend bien embaucher de nouveaux collabo-
rateurs.


